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Une approche en trois phases contre l’infestation de tiques 
 
WHITEHORSE – Les gestionnaires de la faune du ministère de l’Environnement du Yukon sont en train de 
mettre au point une approche en trois phases pour contenir le problème d’infestation de tiques du wapiti 
découvert l’hiver de rnier dans les territoires des wapitis sauvages, a annoncé aujourd’hui le ministre Dennis 
Fentie.  

Les biologistes du ministère envisagent diverses mesure qui pourraient être prises vers la fin de l’hiver, au 
moment où les tiques se reproduisent davantage et se plantent dans la peau des animaux. L’une des mesure 
consisterait à donner à ces derniers des aliments médicamentés pour arrêter ou ralentir la propagation de 
l’infestation.  

« L’usage d’aliments médicamentés peut inquiéter beaucoup de gens; c’est pourquoi nous devrons consulter 
les premières nations dont le territoire inclut l’habitat des wapitis, les conseils des ressources renouvelables 
de chaque région et les éleveurs de wapitis afin de connaître la meilleure façon d’administrer les aliments 
médicamentés aux animaux et ainsi contenir sans attendre l’infestation de tiques du wapiti », a dit M. Fentie. 

La deuxième phase prévoit la mise en œuvre d’un plan de gestion à long terme pour contenir la tique et cela 
après des consultations avec les partenaires des gestionnaires de la faune du ministère et les experts en 
gestion des tiques. Parmi les partenaires, on retrouve les premières nations, les conseils des ressources 
renouvelables et les organismes qui ont contribué à l’élaboration de la Stratégie de gestion des wapitis.  

L’objectif de cette phase est d’évaluer les risques et de donner au gouvernement les moyens de contenir 
l’infestation. 

Au cours de la troisième phase, les recommandations énoncées à la suite de l´évaluation des risques ainsi que 
le plan de gestion des wapitis qu’on aura proposé seront rendus publics afin de permettre aux Yukonnais de 
les examiner et de les commenter avant que le gouvernement entreprenne d’autres actions. 

La présente situation n’a pas de parallèle dans le sud du pays. Un complément de renseignements est donc 
nécessaire avant que l’on puisse procéder à une évaluation fiable des risques.  

M. Fentie a dit que, depuis la confirmation l’hiver dernier de la présence de la tique, le ministère a consacré 
beaucoup de temps et d’efforts à définir des options à court et à long terme pour contenir l’infestation. 
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